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Répertoire de bonnes pratiques de développement local et 

communautaire 
Produit par IADL sous la Direction de Alioune NIANG MBAYE 

 Quand les AVEC financent le développement économique 
Keur Mbouki est un petit village situé à quelques encablures de Birkilane dans la toute nouvelle région de 

Kaffrine. Jadis les femmes ne s’adonnaient qu’à un petit commerce qui ne leur servait qu’à participer qu’à 

de petites tontines leur servant uniquement à faire face à de petites dépenses quotidiennes.  

En réunissant les femmes pour une réflexion collective et participative, elles avaient pu identifier entre 

autres problèmes auxquels elles font face, le manque d’activités économiques génératrices de revenus, le 

faible niveau d’épargne, la mauvaise qualité de vie, l’absence d’infrastructures domestiques. 

Avec l’appui du staff du projet BDS de Kaffrine impulsé par World Vision Sénégal  et l’engagement de 

Fatim DIENE, véritable  leader  villageois, il fut pris la décision de mettre en place une Association 

Villageoise d’Epargne et de Crédit. 

Avec la détermination et l’engagement du Conseiller d’Affaires, l’idée a été incubée et a fini par devenir une 

réalité le 03 aout 2013. Avec un ambitieux programme de sensibilisation et une formation pratique de la 

facilitatrice villageoise, l’adhésion de 25 femmes ne s’est pas fait attendre. 

Après  4  semaines, 158 000 F CFA furent mobilisés dont les 150 000 F ont été distribués sous forme de 

crédit remboursable avec un intérêt modeste de 5% capitalisable dans le fonds d’épargne collective. 

Sept mois après, l’AVEC de Keur Mbouki, est devenu un véritable instrument  de développement local et 

communautaire. 

En outre les femmes cotisent 250F par semaine pour le fond de solidarité villageoise devant servir a 

l’assurance maladie des femmes et des enfants. 

Ainsi, le fonds de solidarité a mobilisé 270 000 F et octroyé une assistance médicale globale de 45 000 F 

CFA. Nous notons aujourd’hui une appropriation par les femmes de la mise en œuvre d’un système 

communautaire d’assurance maladie et la mise en place d’un dispositif collectif de participation aux 

mutuelles de santé. 

Avec une épargne mobilisée de 2 147 600 F CFA l’AVEC est dans une véritable euphorie et les femmes 

rurales financent le développement économique. 
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Que de témoignages nous ont été servis et de nature très émouvant, gorgent l’espoir de 25 femmes 

pionnières. 

L’histoire d’Aissatou SOW est certainement pareille à celle des amazones. Elle a mobilisé un crédit pour 

financer une entreprise familiale de commercialisation du sel dans la région de Kédougou. Avec l’appui de 

son mari, l’activité s’est fortement consolidé et a permis d’assoir une stabilité et un bien-être familial. Elle 

avoue aujourd’hui se sentir très fière d’avoir été à la base de ce business qu’elle compte encore développé 

avec ces futurs crédits. 

Khadiatou SOW est une quarantenaire qui a utilisé sont crédit pour acheter un réfrigérateur qui lui permet de 

vendre de la glace et du jus de fruit dans le village et au niveau du marché hebdomadaire. Elle est aussi 

consciente que son activité économique est un moyen très adéquat pour offrir à ses enfants et aux membres 

de toute sa famille un bien-être durable. 

Plusieurs témoignages nous ont été servis et après vérification nous nous sommes rendu compte que Keur 

Mbouki est sur la trajectoire de l’émergence, je dirai de l’émergence par les populations. 

En outre nous pouvons signaler l’amélioration de l’employabilité des femmes par ce dispositif de crédit 

communautaire. En effet, nous avons vu sur le terrain une jeune fille, Soda SARR qui après une formation 

pratique en couture confection, est restée pendant très longtemps à la maison sans voir devant elle se 

dessiner des issues. En mobilisant un crédit au niveau de l’AVEC, elle a acheté du tissu, de la matière 

d’œuvre et du matériel pour monter son unité de production. Elle réalise aujourd’hui des draps, des nappes, 

des habits qu’elle commercialise facilement au niveau du marché local. 

Il faudrait en outre signaler que le développement des affaires permet aux femmes d’agir de manière 

significative sur  l’amélioration du bien-être des ménages ruraux en général et des enfants en particuliers. 

Une femme a pu avec le développement de son activité réalisé dans son foyer l’adduction d’eau et abrège 

ainsi ses innombrables corvées pour offrir de l’eau potable à son ménage. 

En livrant leurs témoignages, les femmes affichent sur leurs visages un sentiment de fierté, d’estime et de 

confiance que nous détectons facilement avec leurs sourires augurant l’aube d’un leadership féminin à Keur 

MBouki.  
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Formation des agents villageois sur la méthodologie AVEC à Kounkané (projet BDS ; World Vision Sénégal ; 

Vélingara). 

 Lorsque les micro-entreprises transforment le paysage rural  

« De bonnes  pratiques et des expériences capitalisables » 

 Les comités de développement économique, de véritables chambres 
économiques locales  

Le projet a mis en place dans chaque communauté rurale un comité de développement économique 

regroupement tous les micros entrepreneurs ruraux avec différents corps de métiers.  

Ces CDE ont pour rôle de : 

-développer des relations de solidarités et de soutien mutuel pour développer des affaires  

-apporter un soutien au différent corps de métier pour diversifier l’économie local et 

capter des débouchés dans leur environnement 

-partager des idées, des expériences et des informations pour dune le développement 

personnel et d’autre part le développement des affaires 

- planifier coordonnées, contrôler, appuyer et suivre le développement des affaires au 

niveau local 

 Ces CDE  ont utilisé par le projet comme cible potentiel pour développer les affaires en 

agissant sur cinq leviers : 

- Faciliter l’accès au savoir-faire par la formation, les visites d’échanges, la participation aux foires et 

la réflexion collective 
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- Faciliter l’accès au marché par la formation, le conseil et la sensibilisation 

- Faciliter l’accès au capital par l’appui a la formalisation et la mise en place de système de solidarité 

collective 

- Faciliter l’accès aux informations par le conseil, la réflexion collective et les visites d’échanges 

- Faciliter l’accès aux technologies par un système de renforcement des capacités. 

 

 

 

 Les infrastructures communautaires impulsées par les 
affaires en milieu rural 
 Les prouesses de l’approche participative et de l’habilitation 
communautaire 
 

 Témoignage de Babacar Top, Producteur maraicher, membre du CDE de 

Maleme 

 

« Avec l’appui du projet BDS, nous avons pris conscience du fait que nous devons toujours compter sur 

nous-mêmes avant de penser aux autres comme  Ndiaye (le BF) nous l’avait bien expliqué durant la 

présentation du projet avec - l’histoire du vieux sage - dont je me souviens toujours ». 

 En pensant et repensant à cette histoire, je me suis dit : « pourquoi devons nous attendre l’aide extérieur 

pour clôturer nos cimetières ? » Ainsi, j’ai pris mon courage à deux mains et a pris l’initiative d’inviter le 

village à s’autofinancer pour l’érection de ce mur de clôture. 

J’ai divisé alors le village en quartiers et responsabilisé une personne de confiance dans chaque quartier 

pour faire le recensement des personnes âgées de 14 ans et plus. Le recensement fait, j’ai demandé aux 

maçons du village de désigner quelqu’un pour nous faire un devis. Ainsi, il nous fallait rassembler un peu 

plus de 6 millions de F CFA. La répartition faite, chacun devait donner 1 500 F CFA.  

J’ai ensuite convoqué une réunion publique pour partager mon idée avec la population qui y a adhéré. 

Aujourd’hui, la collecte des cotisations est en cour selon les principes de la gestion administrative et 

financière que nous avons appris avec l’appui du projet BDS.  

Grâce à cette rencontre du projet BDS, Niahène a trouvé la solution pour clôturer ses cimetières après 

plusieurs années de recherche de partenaires sans succès. » 
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A la lumière de ce témoignage nous pouvons déduire que l’amélioration du  revenu des ménages ruraux a un 

impact réel sur le développement des infrastructures communautaires. En effet il existe de réelles 

possibilités de mobilisations des ressources locales avec la rationalisation des activités de l’économie rurale.  

 

Dans le village de Niakhene , le CDE a facilite la construction de trois salles de classes au niveau de l’école 

primaire et projette de construire un poste de sante. 

La leçon tirée de cette apprentissage et la nécessité de toujours mettre en place un dispositif de 

conscientisation des communautés sur leur capacités a transformer elles-mêmes leurs territoires et a offrir 

aux ménages et surtout aux enfants le  bien-être.
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 Les ménages et les enfants  sauvés par le 
développement des affaires (le fonds de solidarité 
villageoise) 

Dans les AVEC il est fixé  une cotisation de 250 F par membre, chaque semaine pour la mise en 

place d’un fonds de solidarité villageoise. Ce fonds est une initiative collective mise en œuvre pour 

assoir un système d’assurance maladie avec un impact réel sur la couverture médicale des femmes 

et de leurs enfants. 

Cette expérience est très intéressante car elle permet l’adoption de nouveau comportement au niveau 

des villages c’est -à-dire mettre en œuvre une approche communautaire de l’assurance maladie 

avant de penser a la création de mutuelle de sante souvent trop technique. En effet ; dans le village 

de Keur Mbouki, les enfants et les femmes enceintes sont pris en charge par le fond de solidarité 

villageoise et bénéficient ainsi d’une couverture médicale adéquate. 

La bonne pratique consiste à accompagner les femmes dans le développement de micro entreprise 

tout en mettant en place un dispositif d’épargne et de crédit autogéré. Ceci rend très facile la mise en 

place d’un fond de solidarité villageoise pour la couverture médicale des personnes en situation de 

vulnérabilité. 

 

 L’émergence de l’esprit d’entreprise en zone rurale  
Pour susciter l’émergence de l’esprit d’entreprise en milieu en milieu rural, le projet a 

accès son intervention sur la formation comportant les étapes suivantes  
- La motivation du créateur de micro-entreprise, 

- L’analyse des débouchés 

- Créer son entreprise 

- Mobiliser les fonds 

- Bien produire pour vendre, 

- L’environnement des affaires 

- Gérer mieux son entreprise 

- Valeurs, culture et entreprise 

Ainsi tous les membres des CDE ont été forme avec une méthode active et ont eu la 

possibilité de faire des visites d’échanges, de découvrir d’autres personnes et ont fini par dire 

du fond du cœur « pourquoi pas moi ». 
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Session de Formation en Environnement des Affaires à Kounkané (formation exécutée par 

IADL) 

 

Remise des attestations de formation par le Conseiller d’affaires du Cluster de Kounkané aux participants à 

la session de formation en Environnement des affaires de Diaobé – Kabendou. (formation exécutée IADL) 
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